
Montée en flèche des coûts d’expédition
Figure 2: Coût d’un conteneur de 20' de Callao (Pérou) en Chine
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Ascension 
Figure 1: Exportations brésiliennes de bois, premier trimestre 2004
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L’horizon se dégage 
sur les perspectives 
immédiates pour les 
exportateurs de bois 
tropicaux 

par Mike Adams 
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LA DEMANDE de produits ligneux 
tropicaux a repris; les volumes exportés 
(à quelques exceptions près) et les prix 

maintiennent les gains acquis récemment. 

Au Ghana, les fabricants ont augmenté leurs 
exportations de produits en bois transformés: 
les exportations de meubles pendant le 
premier trimestre ont progressé de 8%, celles 
de moulurés de % et celles de planchers de 
0% (en revanche, pendant ce même trimestre, 
les exportations de sciages, contreplaqués et 
placages déroulés ont toutes diminué). Bien 
que l’on ne dispose pas encore de chiffres pour 
la Malaisie et l’Indonésie, l’avis des négociants 
de ces pays est en général positif et la plupart 
des entreprises signalent une amélioration des 
prix et une recrudescence des demandes de renseignements en 
vue d’exportations. 

La figure  montre que la valeur des exportations brésiliennes de 
sciages tropicaux a augmenté d’environ 47% au cours du premier 
trimestre de 2004 par rapport à la même période de l’année 
dernière (46 millions de dollars EU en 2004 contre 3 millions en 
2003); les contreplaqués de pin ont aussi bien progressé. Les prix 
à l’exportation des produits en bois massif ont également monté, 
entraînés par une demande active et continue aux Etats-Unis. 
Toutefois, les producteurs brésiliens se plaignent de la hausse 
des coûts du fret qui érode une partie de ces gains. En effet, les 
taux de fret sont en augmentation dans tous les pays tropicaux 
du fait que les expéditeurs sont contraints par une insuffisance 
chronique de conteneurs et d’espace à cargaison pour expédier 
des marchandises. Les taux de fret vers les principaux marchés 
du Japon et d’Europe ont augmenté de presque 75% en six mois, 
jusqu’en mai 2004. Toutes les cargaisons qui arrivent à trouver 
un espace disponible empruntent la route de la Chine et, vu 
que les prix du pétrole dépassent largement 35 dollars EU le 
baril, d’autres augmentations des taux de fret en 2004 semblent 
inévitables. Les exportateurs péruviens en particulier ont été 
rudement touchés (Figure 2). 

Les pénuries de grumes font 
grimper les prix 
Un manque de matières premières en grumes se répercute sur les 
prix. L’offre d’acajou (Swietenia macrophylla) est chroniquement 
inférieure à la demande et de nombreux négociants, surtout au 

Royaume-Uni, rapportent qu’il est maintenant difficile de donner 
suite aux commandes de cèdre (Cedrela spp.) à cause d’une 
demande très ferme aux Etats-Unis. Les prix du meranti rouge 
foncé et du keruing ont augmenté depuis le début de l’année, celui 
du keruing de presque 25% comparé à celui de la mi-2003. 

Il en a été de même pour les bois durs africains, en partie à cause 
d’approvisionnements déficitaires et en partie du fait de l’envolée 
du prix d’autres bois d’Asie du Sud-Est ou d’Amérique du Sud. 
Les prix du wawa/obeche et du sapelli ont progressé malgré une 
faible demande en Europe au cours des 6 à 9 derniers mois. Ceux 
du sapelli ont été stimulés par une demande plus ferme que 
prévue en Espagne et une demande soutenue aux Etats-Unis. 

Ayant précédemment quelque peu mésestimé le marché et, 
comme les Chinois, s’étant abstenu d’acheter au moment où les 
prix étaient au creux de la vague, les acheteurs français acceptent 
désormais des prix plus élevés. Au début, les négociants du 
marché chinois ont obstinément résisté à la majoration des prix 
de l’okoume, mais ils se rendent compte maintenant que le niveau 
atteint se maintiendra pendant un certain temps et commencent 
à multiplier les commandes. 

L’insuffisance des fournitures a été atténuée en Afrique de 
l’Ouest (notamment au Gabon) par un début tardif de la saison 
des pluies de mars à mai, plus tard qu’à l’ordinaire; les volumes 
prélevés pendant cette période habituellement très calme et 
humide ont atteint 2–3 fois le niveau normalement réalisé. 

Perspectives 
Les perspectives à moyen terme pour le commerce des bois 
tropicaux se présentent sous un jour positif, les prix des grumes, 
des bois débités et des contreplaqués ayant tous progressé au 
cours des 4 à 6 derniers mois. Le commerce également a repris et, 
en dépit de préoccupations générales au sujet de la disponibilité 
de grumes, aucune perturbation immédiate du commerce due à 
une pénurie de grumes n’est à prévoir, compte tenu des niveaux 
actuels de la demande. 

Le marché japonais est dans l’expectative d’un renforcement 
possible au cours du troisième trimestre lorsque l’activité du 
secteur de la construction reprendra, mais tous les regards restent 
tournés vers la Chine, le leader du marché. Les mesures prises 
par les autorités chinoises pour ralentir le taux de croissance 
auront quelques incidences sur la consommation, surtout si les 
taux d’intérêt sont relevés.

Regain des exportations


